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Le Groupe des quinze géographes normands

Le Groupe des quinze géographes normands, constitué en 2011 
dans l’optique d’une unification de la Normandie, est composé 
d’Arnaud Brennetot, Madeleine Brocard, Pascal Buléon, Michel 
Bussi, Pierre-Henri Emangard, Anne-Marie Fixot, Armand Frémont, 
François Gay, Gérard Granier, Yves Guermond, Robert Hérin, 
Bruno Lecoquierre, Lilian Loubet, Sophie de Ruffray et Patricia Sajous.



La région, de l’identité à la citoyenneté

Armand Frémont

En janvier 2016, une importante réforme des régions devenait 
effective. Assez curieusement, les géographes français ne se manifestèrent 
guère dans les débats qui précédèrent la réforme, à quelques exceptions 
notables près. Aucun débat au niveau national. Aucun enthousiasme, 
aucune indignation. Aucune plume fracassante. Pourtant, il s’agissait 
bien là d’une matière géographique, la région, la commune, le pays, 
le territoire plus généralement. Silence, sauf sans doute au plan local 
comme en Bretagne. Il est vrai que la géographie dite « administra-
tive » ne fit jamais partie de la noblesse de la discipline. Mais une telle 
réforme ne pouvait être purement « administrative ».

La réforme formellement s’impose plutôt bien. En quelques mois, 
une région comme Nord-Pas-de-Calais-Picardie semble aller de soi 
alors qu’il n’en fut pas toujours ainsi. Le rattachement de l’Auvergne 
à Rhône-Alpes ne semble choquer personne. Et une très singulière 
région des frontières de l’est, de la Champagne à l’Alsace, se met en 
place malgré les différences et les distances. La Normandie ne fait 
pas de bruit. Elle existe maintenant à la place des deux anciennes 
petites régions de Haute et de Basse-Normandie. Hors Normandie, 
à Paris ou ailleurs, elle était toujours présentée comme allant de soi, 
l’exemple cité en premier pour montrer l’urgence d’une réforme, le 
bon cas pour en affirmer l’évidence. En Normandie, ce n’était pas 
vraiment les mêmes discours. Notre Groupe des douze puis quinze 
géographes réunis depuis sept ans sur cette question put mesurer la 
force des résistances politiques pour conserver les choses en l’état, en 
l’occurrence les territoires convenus depuis un demi-siècle environ, 
deux petites régions portant le même nom prestigieux, deux capitales 
régionales, Rouen et Caen, et en sus une troisième ville de même taille 
et port de premier plan, Le Havre. Mais en définitive, tranquillement, 
sans trop de drame, à la normande, la réforme s’impose.

Depuis près de dix ans, notre groupe de quinze géographes des 
universités de Caen, de Rouen et du Havre œuvrait en ce sens. 
Totalement indépendants, d’horizons divers, d’âges variés, de spécia-
lités complémentaires, nous avons tous à notre actif un travail assidu 
et substantiel consacré à la connaissance de la Normandie, depuis 
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un demi-siècle pour les plus anciens d’entre nous. Depuis que nous nous 
réunissons, nous avons publié collectivement en cinq ans sept bulletins 
et un livre, La Normandie en débat 1. Ainsi avons-nous pu formuler 
quelques idées simples mais que nous estimons fortes. 1. Depuis les 
années 1970, la Normandie est en déclin quasi continu. Presque tous 
les indicateurs sont convergents. 2. La division en deux petites régions 
s’est révélée un cadre insuffisant pour le développement d’un projet 
de quelque poids. Il fallait donc réunifier ou unifier la Normandie, 
un territoire et un nom. 3. Les rivalités traditionnelles entre les trois 
villes de Caen, de Rouen et du Havre sont mortifères depuis trop 
longtemps. Elles doivent être dépassées pour promouvoir une métro-
pole normande tricéphale, entre Paris et la mer. 4. Le réseau dense 
des petites villes et des villes moyennes, de la côte vers l’intérieur, doit 
favoriser la permanence de campagnes vivantes, autre richesse, vitale, 
de la Normandie. 5. De nouveaux modes de participation doivent 
être trouvés et mis en œuvre pour rapprocher les décideurs régionaux 
et les citoyens.

Nous aurions pu nous en tenir là. Une étape essentielle a été 
franchie, l’unification de la Normandie. Il appartient maintenant aux 
nouvelles instances régionales de passer aux projets et aux réalisations. 
Mais, dès l’an dernier, notre groupe avait éprouvé le besoin de pousser 
plus loin notre réflexion en la confrontant avec d’autres. La plupart 
d’entre nous ont l’habitude du dialogue depuis assez longtemps sur 
les thèmes en question avec leurs collègues, géographes ou autres 
spécialistes… Qu’est-ce qu’une région ? À l’heure de la réforme, cette 
question récurrente des géographes ne méritait-elle pas d’être posée ? 
Et on pourrait ajouter… Qu’est-ce qu’un un territoire ? un pays ? une 
métropole ? un réseau ?… et qu’est-ce que l’aménagement du territoire 
au siècle de la compétition mondiale ?… Sur ce terrain-là, nous savions 
bien que l’expérience des géographes français était assez remarquable 
et ancienne. De même, l’effervescence en cours dans les faits suscitait 
aussi la réflexion, voire la théorisation, d’autres disciplines, sociologues, 
historiens, urbanistes, économistes… L’idée s’imposa d’un colloque où 
seraient confrontées notre propre expérience et les réflexions d’autres 
collègues, d’autres acteurs, de Normandie et d’ailleurs.

Grâce à la compréhension d’Édith Heurgon, le Centre culturel inter-
national de Cerisy nous a accueillis pendant quatre jours en juin 2015. 
Je dois souligner, au nom de tous, ce que nous devons aux colloques 

1. OREP Éditions, 2012.
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de Cerisy. Car outre le fait que nous y sommes toujours très bien 
accueillis, c’est aussi pour nous un symbole. À Cerisy, nous sommes 
en Normandie, dans le bocage du Cotentin, dans un château du début 
du xviie siècle et un paysage qui nous rappellent à chaque instant cet 
ancrage. Or, la Normandie avait été au centre de nos réflexions et devait 
le rester pendant le colloque. Mais les Colloques de Cerisy, c’est aussi 
une autre dimension depuis leur fondation et les Décades de Pontigny 
qui les ont précédés, des cercles intellectuels, parisiens notamment, des 
réseaux hors territoire, d’autres perceptions, d’autres horizons. Nous 
avons cohabité pendant quatre jours avec un colloque sur Michel 
Foucault, sans nous en plaindre. Le symbole est apparu de plus en plus 
fort au cours du colloque puis s’est imposé comme étant au cœur de 
nos réflexions : la région, le territoire, entre ancrage et dépassement ?

Pour la mise en œuvre de ce livre, nous avons retenu comme 
auteurs tous les intervenants du colloque. Nous avons rebâti le plan 
au prix de quelques modifications. Surtout, il nous est apparu que 
trois grands thèmes avaient dominé nos débats : la région et l’identité, 
la région et le développement économique, la région et l’exercice de 
la citoyenneté. Nous avons regroupé les interventions autour de ces 
trois thèmes en laissant le soin à quelques membres du Groupe des 
quinze d’introduire chaque partie.

Depuis la IVe République qui en a dessiné les premiers contours 
jusqu’à la réforme contemporaine, la région a d’abord été conçue 
comme un territoire en mouvement répondant mieux que le vieux 
département aux exigences du développement économique et social. 
La région s’est imposée comme l’espace de l’aménagement du territoire, 
indispensable entre la base communale et l’État central. Longtemps elle 
a été choyée par la DATAR. C’est donc des compétences économiques 
(et sociales, très accessoirement) que sont avant tout dotées les régions 
et qu’elles sont ainsi pensées par la plupart des décideurs politiques. 
Les régions doivent donc être de nos jours regroupées pour rester ou 
devenir « compétitives », « européennes », « à bonne échelle », etc.

La région du développement économique a connu de grands 
moments. Notre colloque en porte ici et là témoignage. Mais, à l’heure 
où elle devrait maintenant porter de nouveaux espoirs et des projets 
innovants, plusieurs problèmes, très confusément réglés, la handicapent 
lourdement. En premier lieu, le conservatisme territorial des notables 
de la République est toujours bien là, rivé à ses trois repères fondamen-
taux, l’État, le département, la commune. Les citoyens aussi y restent 
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très profondément attachés. La région y trouve difficilement sa place. 
Les évolutions en cours ne changent que très partiellement la donne. 
Dans ce cadre, les régions françaises restent très chichement dotées, 
infiniment moins que leurs homologues des grands pays européens 
auxquelles on les compare abusivement. Elles restent toutes, de « petites 
régions européennes », à l’exception de l’Île-de-France et, sans doute, de 
Rhône-Alpes-Auvergne. Des grands projets d’avenir comme l’aménage-
ment de la Basse-Seine (en Normandie) ou comme le développement 
scientifique et urbain du plateau de Saclay (en Île-de-France) ne sont 
pas à la portée de la plupart des régions. Les auteurs les plus audacieux 
et les plus convaincus estiment même que la région en général est un 
territoire dépassé, et que ce qui compte dans l’organisation territoriale, 
ce sont maintenant les métropoles, les choix des individus, les flux et 
les réseaux qui en résultent.

En parallèle, le thème d’une certaine identité régionale a depuis 
longtemps interféré avec celui de l’impératif économique. Il le complète 
mais il le trouble. Il a longtemps dominé chez beaucoup d’auteurs 
« régionalistes », géographes compris. Non dit, il reste présent dans tous 
les esprits, qu’on le veuille ou non. Y aurait-il un sentiment d’apparte-
nance assez explicite pour réunir autour de quelques valeurs communes 
les habitants ou les habitués d’une même région ? La définition est 
incertaine, le constat délicat. Et le concept, on le sait, a pu sentir le 
soufre dans les mauvais détours de l’Histoire, particulièrement lorsqu’il 
s’agissait d’exclure plus que de rassembler. En France, construire sur 
cette base incertaine est d’autant plus fragile que l’identité en question 
s’exprime inégalement selon les régions, très vivement en Bretagne, 
en Corse ou même en Alsace, avec une calme retenue en Normandie, 
ailleurs par le folklore pour le plaisir, sur un territoire limité tel le Pays 
basque ou au contraire très vaste mais incertain telle l’Occitanie. Mais 
dans la plupart des cas, l’indifférence prévaut. Cependant, on se dit 
toujours Auvergnat ou Chti, Bourguignon ou Savoyard, ou, à d’autres 
échelles, Parisien ou Havrais, et même « du 93 » ou « du 72 », non 
sans quelque fierté… Cette incursion dans l’univers flou des identités 
a pour le moins un immense mérite. Elle remet au premier plan les 
acteurs eux-mêmes de l’espace régional, les citoyens.

Lors de notre parcours, nous avons pu mesurer combien était profond 
le divorce entre les citoyens et leurs élus. Et, dans la compréhension 
ou l’incompréhension des problèmes régionaux, là pourrait bien être 
la clé de la question régionale. Au cours du colloque, nous avons 
sciemment consacré beaucoup de temps à des tables rondes avec des 
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acteurs régionaux, des responsables politiques mais aussi des repré-
sentants d’entreprises, des syndicalistes, des journalistes, des militants 
associatifs… Les citoyens connaissent bien leurs élus locaux, leur 
maire notamment, et ils se passionnent volontiers sur les problèmes 
de leur environnement immédiat. De même connaissent-ils assez bien, 
avec un vif esprit critique, leurs représentants nationaux ainsi que 
les grandes questions nationales ou européennes. Mais ils perçoivent 
mal ce niveau intermédiaire des territoires où se situent les régions. 
Avant la réforme, une enquête locale avait montré que les conseillers 
régionaux et même le nom du président du Conseil régional étaient 
à peine connus de la population.

Pourtant l’échelon régional comporte des enjeux de toutes sortes qui 
pèsent sur la vie des femmes et des hommes et qui devraient appeler 
le débat et l’initiative, comme l’exemple de la Normandie avec ses 
retards et ses réussites le montre bien. En complément indispensable 
de la région économique, à la recherche d’une identité moderne et 
non désuète, il convient d’inventer une région qui soit aussi citoyenne. 
La réforme en cours devrait en être l’occasion.
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